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Préambule

La Médiathèque Lucie-Aubrac,
une « nouvelle frontière » pour Vénissieux

L’ouverture de la Médiathèque, le 21 septembre 2001, a été l’acte fondateur d’une
volonté de renouveau. La Médiathèque symbolise en effet l’ambition d’une nouvelle frontière
dans l’histoire de notre ville. « Nouvelle frontière » car la Médiathèque, bien ancrée en face de
l’hôtel de ville, est le nouveau centre de gravité du développement au sud du centre-ville. De
larges espaces publics extérieurs avec des finitions de qualité rythment une animation urbaine
propice à l’essor d’un nouveau quartier.

Ces aménagements, de même que la définition des principes d’urbanisation de ce
nouveau quartier, nous avons voulu, avec la Communauté urbaine de Lyon, les confier à
Dominique Perrault. Le jury a retenu son projet à l’unanimité ; signe évident de la qualité de son
œuvre. Une qualité d’ailleurs reconnue au niveau international puisque la Médiathèque de
Vénissieux a obtenu à Berlin, en 2002, le 1er prix d’architecture lors du 21e congrès de l’union
mondiale des architectes.

« Nouvelle frontière » pour l’édification d’un service public moderne, performant et
attractif : la Médiathèque a mission de relever le défi de l’accès pour tous à des collections et
des services intégrant les nouvelles technologies et répondant aux besoins multiformes
d’éducation, de culture, de formation et de loisirs. Une exigence culturelle de qualité proposée
au plus grand nombre, c’est l’esprit de la Médiathèque.

« Nouvelle frontière » en ce sens aussi que la Médiathèque nous pose plus globalement
et concrètement la question de la place de ces technologies de l’information et de la
communication comme outil d’aménagement du territoire, de développement économique et de
créations d’emplois, de démocratie interactive avec les citoyens.

« Nouvelle frontière » enfin car c’est une étape vers une mise en réseau des atouts de
Vénissieux avec ceux de l’agglomération lyonnaise ; le partenariat très positif qui a présidé cette
réalisation est, de ce point de vue, un gage d’optimisme. J’en remercie l’Etat et la Direction
Régionale des Affaires Culturelles, la Communauté urbaine de Lyon, le Conseil général du
Rhône et le Conseil régional Rhône-Alpes.

André Gerin, maire de Vénissieux, député du Rhône
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8 mai 2008 : dénomination de la Médiathèque Lucie-Aubrac

et la délibération du conseil municipal du 25 juin 2007

Figure de la résistance, Lucie Aubrac a, bien après le conflit, œuvré et poursuivi sa
mission pour la paix et la liberté à travers ses nombreuses rencontres et conférences auprès
des collégiens et lycéens, comme celle tenue en 1999 à la cité scolaire Sembat-Seguin. Pour
que le témoignage ne tombe pas dans l’oubli, pour que l’héritage soit transmis aux jeunes
générations. Disparue en 2007, la ville de Vénissieux a tenu, ce 8 mai 2008, à perpétuer la
mémoire de Lucie-Aubrac en dénommant sa médiathèque du nom de cette femme engagée
luttant contre l’oppresseur pendant la guerre et le régime de Vichy, puis contre la colonisation
dans les années 50-60. Mais au-delà du symbole que revêt cette dénomination, la municipalité
a aussi tenu à accompagner ce devoir de mémoire d’un travail pédagogique de transmission
auprès de deux classes de CM2 de l’école Jean Moulin. A travers la lecture-spectacle créée par
Claudia Stavisky et l’ exposition « 1939-1945, les femmes en résistance », la voix et les
combats de Lucie Aubrac résonneront éternellement à Vénissieux.

La délibération du conseil municipal du 25 juin 2007

C’est lors de la séance du 25 juin 2007 du conseil municipal qu’a été adoptée la
proposition de dénomination de la médiathèque municipale : Médiathèque Lucie-Aubrac.
Retrouvez in extenso le rapport d’André Gerin, maire et député du Rhône.

« Mesdames, messieurs,
Lucie Aubrac, une figure de la Résistance française lors de l’occupation allemande et du
régime de Vichy, durant la seconde guerre mondiale :

Agrégée d’histoire et enseignante au Lycée de jeunes filles d’Edgar-Quinet de Lyon,
c’est à partir de novembre 1942 que Lucie Aubrac (1912-2007) dirigea dans la région lyonnaise
un corps franc organisant des évasions. Le 21 juin 1943, à la suite d’une dénonciation,
Raymond Aubrac, son mari, fut arrêté par Klaus Barbie avec Jean Moulin, chef du
Conseil National de Résistance, et une dizaine de résistants à Caluire. Quatre mois plus tard,
Lucie Aubrac réussit à libérer son mari et treize autres résistants durant leur transfert.
Recherchée par la Gestapo, elle gagna Londres le 8 février 1944. A la Libération, elle rejoignit
son mari, nommé commissaire de la République à Marseille, puis représenta le Mouvement de
libération nationale de l’Assemblée consultative à Paris. Elle fut également membre du jury de
la Haute Cour de justice du procès Pétain.

Une militante de la mémoire de cette époque :
Lucie Aubrac poursuivit son engagement pour la paix et la liberté avec Amnesty

International et témoigna de son engagement dans la Résistance lors de nombreuses
conférences et rencontres dans les collèges et lycées. En mars 2004, elle signa, avec plusieurs
figures de la Résistance dont le communiste Maurice Kriegel-Valrimont et l’ethnologue
Germaine Tillion, un appel aux jeunes générations à réagir devant la remise en cause du
« socle des conquêtes sociales de la Libération ».
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Grand officier de la Légion d’honneur et membre du comité de parrainage de la Coordination
française pour la Décennie de la culture de paix et de non-violence, elle est l’auteur de deux
livres autobiographiques, Ils partiront dans l’ivresse (1984 – Ed. Broché) et Cette exigeante
liberté (1997 – Ed. L’archipel) ainsi que d’un ouvrage didactique intitulé La résistance expliquée
à mes petits-enfants (2000 – Ed. Broché). Sa vie a été adaptée au cinéma par le réalisateur
Claude Berri en 1997.En 1993, son histoire avait déjà donné la trame de Boulevard des
hirondelles de la réalisatrice Josée Yanne.

Pour rendre hommage à cet engagement résistant, politique et social, il vous est
proposé de dénommer la Médiathèque de Vénissieux : « Médiathèque Lucie-Aubrac ». La
famille de Lucie Aubrac a donné son accord pour cette appellation.

Je vous invite à en délibérer. »

Le Conseil Municipal
Le rapport de M. Le Maire, Député du Rhône, entendu

Vu l’avis du Bureau Municipal du 18 juin 2007,
Après en avoir délibéré

A l’unanimité des suffrages exprimés,

- Décide de dénommer la Médiathèque Municipale : « Médiathèque Lucie-Aubrac »
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La lecture-spectacle de Claudia Stavisky

�  Christian Ganet

Une création de Claudia Stavisky…
Dans le cadre de la cérémonie en hommage à Lucie Aubrac, Claudia Stavisky (assistée

de Marjorie Evesque) a créé et mis en espace un spectacle original dédié à l’un des plus grands
symboles, au féminin, de la résistance en France. Des extraits du livre de Lucie Aubrac,
paru en 1984, Ils partiront dans l’ivresse, seront lus par l’actrice Magali Bonat et mis en
perspective par la réalisation vidéo, images d’archives à l’appui, d’Hélène Chambon.

Claudia Stavisky, qui a eu pour professeur Antoine Vitez au Conservatoire National d’Art
Dramatique de Paris, s’est orientée, après son parcours de comédienne, vers la mise en scène.
De Thomas Bernhard (avec Michel Bouquet dans Minetti) à Carlo Goldoni, de Shakespeare à
Feydeau, elle a travaillé sur les plus grands textes sans que la diversité des styles ne l’effraie.
Preuve supplémentaire de son éclectisme : elle a mis en scène également des opéras de
Gounod ou Rossini à l’Opéra National de Lyon. Claudia Stavisky dirige les Célestins, Théâtre
de Lyon, depuis mars 2000.

…en partenariat avec Le Théâtre des Célestins
Du couvent au théâtre, l’histoire des Célestins est jalonnée de drames et de

reconstructions, d’incendies et de renaissances. Il fait partie en tout cas du patrimoine et de
l’imaginaire que les Lyonnais portent en eux. Des pièces de Balzac, Musset, Labiche et Dumas,
qui y furent représentées, résonnent dans la mémoire de la célèbre salle à l’Italienne. Objet de
maintes réfections et rénovations, le Théâtre, dirigé par Claudia Stavisky, a fait l’objet depuis
quelques années d’une évolution dans sa programmation. Tout en poursuivant sa mission de
conservation du répertoire, les Célestins est devenu un lieu de création ouvert sur l’extérieur
comme en témoigne la diffusion de ses spectacles dans différents lieux de l’agglomération et
dans le département du Rhône.
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L’expo « 1939-1945, les femmes en résistance »

et le travail auprès des scolaires

« 1939-1945, les femmes en résistance »
C’est l’association Valmy qui a réalisé l’exposition « 1939-1945, les femmes en Résistance »,
laquelle décline et met en perspective, à travers des panneaux informatifs et pédagogiques, le
rôle des femmes, ô combien éminent, lors de la seconde guerre mondiale. Cette exposition sera
à l’affiche de la Médiathèque Lucie-Aubrac jusqu’au 30 août 2008.

L’enseignement de la résistance auprès des scolaires
La dénomination de la Médiathèque Lucie-Aubrac, ce 8 mai 2008, s’accompagne d’un travail
préparatoire et pédagogique auprès des scolaires. La volonté de la Ville et de la Médiathèque
Lucie-Aubrac est de donner des repères historiques, de faire connaître les personnages clé de
cette époque, de replacer la Résistance dans le contexte de la seconde guerre mondiale auprès
de deux classes de CM2 de l’école Jean Moulin.
Dans cette perspective, la Médiathèque Lucie-Aubrac a organisé deux séances pour accueillir
les scolaires :

- la première séance, les 2 et 9 mai, permettra aux enfants d’effectuer des recherches
documentaires autour de cinq thèmes : l’Occupation, la Résistance, Jean Moulin, Les
femmes dans la guerre (dont Lucie Aubrac), la vie quotidienne de la résistance. Cette
recherche guidée à travers livres et supports spécifiques de la Médiathèque Lucie-
Aubrac donnera lieu ensuite à un petit questionnaire auquel les enfants devront
répondre.
- la deuxième séance sera commune aux deux classes et aura lieu le 23 mai. Elle est
placée sous le signe de la rencontre et du partage. Les élèves écouteront et poseront
des questions auprès de personnes ayant vécu la guerre et, pour certaines, ayant joué
un rôle dans la résistance locale : M. et Mme Jeanin, responsables par ailleurs du
Musée de la Résistance de Vénissieux ou encore Mme Turpin, habitante de la
commune

Au terme de cette initiation à la Résistance, les élèves des deux classes Jean Moulin recevront
des livres écrits par Lucie Aubrac, « La résistance expliquée à mes petits-enfants », aux
Editions du Seuil, 2000, et "Lucie Aubrac : non au nazisme", Maria Poblete, , Acte Sud Junior,
2008


